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Lectures duOuest et la C'o
L’EXPRESS I)E MONT
REAL rapide arrêtant 

ion» entre Ottawa et le Vo
it la jonction du Cuteau avec 

Tronc pour l’Ouest, et à

8.00 A. M. Sharbot Lake, Norwood 
Brock ville, Kingston ...
EST. Montréal, etc 
Halifax et

Cornwall, Morrisburg, i 
Quélrec et Trois-Rivières 
ETATS-UNIS.—Vu Ogdensburg 

OUEST des Etats-Unis

à toutes les stati 
teau, se reliant 
les trains du Grand 
Montréal avec tous les trai 
le sud. Arrive à Montréal ;

ti 309épicerie de première classe au|

{ 3 30 7
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Maritimes et
à"? L 35,

L’EXPRES 
REAL rapi

qu’à Caeselman et à Alexand 
wa et le Coteau, a un chat .
rive à Montréal à 8.20, se reliant aux trains , vcvv v< ,dv ,, j- du Vermont Central et du Grand Tronc ^ URK, malle directe 
pour toussa points à l’Est. Portland, Ri- BOSTON 
vière i u ^oup, Ihoosie. Rouses’ l ..............................
I ACD M L'EXPRESS DE BOSTON Prescott........................................
l-HJ r. Ifl, et NEW-YORK (passant do 
par le Coteau et le nouveau pont en acier ) 
pour Rouse's Point, St A Hums, Saratoga,
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila 
delphie, et sous les points au sud, avec 
chars dortoirs de Wagner depuis Ottawa 
juequà Boeton et New-York. (Ce train arrête I 
à toutes les étalions entre Ottawa et Rouse’s 
Point. )

I.Hfl TRAINS AKKI VFRONT COMME SUIT

de Boston et I 
York et tous les 

toutes les

.—(Ligue Courte) 
Vile du Prince Ei
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LES CANADIENS 

ETATS UNIS
Nous lisons dans le 

Chronicle, de Saint Paul.
Les Canadiecs-Françaii 

une des'port ons les p'us 
euses et les plus inielli 
notre population Ik so ni 
et entretiennent leurs ég 
ont confiance en l’édu 
entretienn nt leurs écolet 
aies , ils sont moraux et 
les mœurs de là jeunesse

A ces divers points de 
brillent au premier ra- g 
villes manufacturières, 
la société, ils se divertiss 
façon intelligente et agré, 
sont jamais compromis 
émeutes, les grèves ou le:

Ils aiment à s’instruire 
leurs journaux rédigés e 
par des écrivains capabl-1 
et patriotes; ils ont leui 
admirablement organisé* 
gées par des hommes con 
consciencieux.

Ce peuple nombreux 
Etats Unis augmente er 
les jou' 9, et forme un de 
gents les plus cousidérabl 
iholicisme dans le nord

Comme citoyens, comrr 
ques, ils possèdent les plu 
qualités et se montrent en 
gn^s de l’istime et de l’a 
de ceux qui l’apprécient a 
tialité.

Ce témoignage flatteur 
mérites de nos compati 
Etats Unis par un homim 
ment ^désintéressée, ne pe 
menter l’intérêt naturel c 
leur portons.
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ü té des articles qu’elle vend.
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nmore,
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(Ti/JnrrÂf' Mattawa, 
l’Ouest de

Canada Plate” Toiture* Mnialli 
que*,"T..iuiii» en Fer Galvanisé, 
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Douglass & Haines, 
234 rue Wellington.
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C'est maintenant le temps do faire 
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JST^x F- BOTEB Tapisseries et Peintures A
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montage de poêle* 
pleine «Eentiè 
voadront bien m’accorder une part de I 
patronage, Bien à vous, Napooléon ltn\

7.30l oin des mes IITo nor e< Ulieei». ( iVR’de la rt e Sparks) 6 30par des mains habiles cl expérimentées. Prix 
modérés.un lot considérable de 

autre*, faits * 
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à tous ceux fini SOLUTION PAUTAUBERGEre satisfm fVKn main le 
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stock de Tapisseries le» 
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1 303Est et du Sud. Le train quitte 
6.00 p. m. et arrête à toutes les stations;
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Passager*^HHemouIe MourièsNO. 284 RUKDALHOUSIJ-:

i5 eeMALADIES DE POITRINEAVIS Par Diligence
Bell’s Corner, Richmond, Skead's 

tonburgh, Fallowfield et Mosgrove
fPHTHISIE, HR0HCHITES CHR0HIQUES, TOUS ÂHCIEHHES 9t OPINIÂTRES

sa. me Joies Céeer. PARIS.
HARMACIFS nu CANADA

Ottawa, 19 juin Mills, H in I 11 00L’emploi de la Semoule 
Hourié» est recommandé 

x femme» enceintes, aux nour- 
ces, et aux enfants pendant toute 

la période de la dentition et de le 
croissance.

L’Académie de Médecine a voté 
des remerciements à M. Mouriès: 
•t l'Institut oe France lui a décerné 

iêdaille d'encouragement aa 
concours des prix Montyon pour 
cette découverte qui exerce une ai 
heureuse influence sur la diminu
tion des maladies et de la mortalité 
des enfants.

L’usage de la ScmouU Mourût
la femme pendant la groe- 

l’enfanl
pendant la dentition et la crois
sance, est de naiure à développer 
de vigoureuses constitutions.

Une iniMpction est joint# i

^Fabr»

L. PAUTAUBCRQK,
«S TOUTKS LBS MUHCIPALKS P Hull 6DÉPÔTS DAM !Par la présenta je donne avis à tnuter per 

sonnes qui n’ont pas encore réglé avec moi 
de vouloir bien a 1er prendre des arrange 
meets chez A. E. Lussier, Ecr,, d’ici à huit 
jours. Sans ^uoi vous aurez des frais pour 
la prochaine cour.

Votre, ete.

rie GATINEAU.- A la Rivière du Désert
Chelsea tt Ironsides.....................................
Ramsay s Corner, Hawthorne,«lundi

et vendredi..............................................
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.... 10 00Solution ti’Antipyrine Monuments,en Granit Kcos 

sais, Granit de la Baie de Fun 
dy, ou en Marbre. Clôture et 
Poteaux pour enclos de toute

1

M

kjfpA. C. LA ROSE. 12 30!12 301

THOUETTE (Malles Anglaises 
13, 20 et 27....................Lundi, 6,

Mardi, 7 
Mercredi, 1, 8, i5, 
'eudi, 2, 9, 16, 23 

A'endreili, 10 et 24

MON PROPRE OUVRAGEf ?ide Viâ New-York 
Viâ N 
viâ
Viâ New

6 30
LONDRES ET PA1 

Un voyageur qui a 
habité Pans et Londres, é 
tre ces deux villes les vur 
prochements qui suivent : 

Paris est droit ; Londi

ien s’ass

Touje
rage est bien lettré et garanti 

~ aux plus bas prix.

iew-York| 
Rimouski 

Rork!

1 00iBradley St Snow m ’CCI M TRE

itliymilieu. ]ffan.r tir Têfr JVrrmlf/ie» 
f ulit/nex. Asthme. Km/»/#i/sème. Oontte 
tthnnmtisme. Sriatiqste ei DOULEURS en general.

Avir soin d'exigar l'A KTA i ‘ YU.l.\ K oe T il .91 I TIE
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R. BROWN, Les lettres destinée 
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Stock Farm,
Grosse He, Wayne Oe., Mleh.' 

IA.VA.tiB à FAUN U M, PaorauRoss. ^
Agents demandes rar'ont CHARBON! gauche.

Pât is est compacte, Lor 
séniinè.

A Pari«, les croisée = 
comme des portes ; à Loin 
tombent com ire des g.iiili

A Paris, les p^sieunts 
en deho-s ; à Londres, e 

ded; n».

1 £ ,L'.« ÏZ
I auvnls qi.i ii.iieduirom uus montra ; 
I ri aim Uu nous | rotrpr ivulir let 
liprcuUleutiet n»icE«iiil> qui onlwv 
I lier, le ru du lurlw i|uanülr ; nous vou- 
I ont que Unique pertonnr eoupe telle

ut iMiui noua u.et 1 immense catalogue 
que nuuai euveyon» gratis avec chaque
œÆï3S54«aia

Spket tel quu re|>retenlf. vous 
SBRt l-.uiTcz payei la difference, 

i^-17 et garder U ruoutre,
«^"iTluX'ri'rÆ
iJjBgk lien Oroid solide, un m<- 
^S^B^Ial qui ne |>eul<!lre rri. n 
^BAnu de l'ur que par de, 

rit.n. hemenigTatf, 
■IB^HtoUdu liant luulr-, tes 
ri^aSl'-rue.. terre fraa^au, 

garanti p*-nr v<, an,.
Fatroete If*. M» ftWTX I 11/ ,mr.'elmoniTi U mik
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Percheron Horses. U •Nasses:
AD «tock eelacted from the get of stree aDd da*i 1 f .’hSnted'aviSiUboii»

at established repu UUon and registered in U* 1 f tie «30 p.«nr et une
Frweà and A mencan stud book». | 1 g» i»er n«n ji »» »vm ««
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(Avis aux Consommateurs Les m "Ileurs quai* té » 
de c ‘tubon'bitu- 

m- îeuv e t

«SI1
c/) Les FKOJDTTITS de la.

Parfumerie Oriza L. LEGRAND& VF' nt en 
Paris est «îo leciivis'e etBIENCriEltil of Toronto.

ET V(N[ Si307, rue St-Iïonoré, à PA-FtlS 
Ttm« ORIZA-OIL* ESS. ORIZA ‘ ORIZA-LACTÉ -CRÈME-ORIZS 
ORIZA VELOUTE *0RIZA-T0NICA - ORIZALINE

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR,DU PUBLIC :
Ie Aux soins tout particuliers qui président à\leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et à la suavité dé leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre sur leur réputation 

neue avertissons les Consommateurs afin qu'ils ne se 
laissent pas tromper.

iMlflITIBlftPMIUlTS M VENDENT dans toutes UsbiilSONS HONORACLES di PARFUMERIE St 0RS8UERIE 
Bnvoi franco de Parie du Catalogue illustré

dans de vr.ii-d Cd&ernes, 
est ii dividuali.‘te et se 1 
son home priv".

A Pans, chacun a son c 
à Londres, chacun a son | 
tout

V

W UUtliLY & HENEY*SAV0N-0RIZA ■’.'j '

BLOC RUSSELL
Paris t a vaille: Lond

Kl’K SP AH KM
fenrjiipi RREH,

patsifcTMA»
) Paris marche; Londre-: i 

Paris es, ga ; Loi
litûiA RU

•RITE FOR FRICS
VOITI KF.S D’ENFANTS 

«lo Iroiioigi'sllon Ivrasnl 
wçuf, Non* donnenin* «le b:i 
*11 x nrliflf urs qnl #e liAterou l,

T.^W.U'UKKIEB

A Paris, le soldat a une 
bleue et un panta'on roug 
dri-s, sa jaquette est roug 
pantalon bleu.

Paris mange; Londres 
Il y en a ainsi plus de

1

SesWarehouse & Op,vlce»—''VSi(2) ill:
ToROsm>.

NS;Ru« Bldexii

ges !attestait la loyauté du duel, et 
sortit des bains antique plus pà- * 
k au grand jo tr q Vau clair de j 
lun e le criminel que Prud’hon 
fait p tursuivre par les Erynnis I 
vengeresses.

FEUILLETON 1 Pourquoi f ire ces Et le combat recommença.
Tout à coup les deux adversai

res se sentirent détachés,
—Un coup d i stylet, de Paul 

avait tranche le foul.tr l.
“ Trêve ! cria le Na >ol:tiin ; 

nous ne nous tenons plus le mou
choir est coupé.

—Qu’importe ! continuons. ” 
dit Paui.

Un silence morne s’établit. En 
loyaux ennemis, ni M. d’Aspre- 
mont ni le comte no voulaient 
profiter des indications données 
par leur éch age de parole.—fi
rent quelqu >8 pas pour se dérou
ter, se remirent à chercher dans 
l’ombre.

Le pied de M. d’Aspremont dé 
pit ça uue petite pierre ; ce léger 
choc révéla au Napolitain, agi- 
;ant son coûte u au hasard, dans 
quel sens il devait marcher. Se 
ramassant sur ses jarrets pour 
avoir i>lus d’élan. AUavilla s'é
lança d’un ho ad de tig 
contrôle styiet de M. 
moût.

Paul toucha la pointe de son
arme et la sentit mouillée........
des pas incertains résonnèreot 
lourdement' sur tes dalles ; uu 
soupir oppressé se fit entendre 
ti un corps tomba tout d’une 
pièce à terre.

Pénétré d’horreur, Paul abattit 
le bandeau qui lui couvrait les 
yeux, et il vit le comte Altavilla 

âle, immobile, étendu sur le dos 
et la chemise tachée à l’enuroit 
du coeur d’une large plaque rou-

pis olets
et ces épées, comte j, dit Paul ■ n 
voyant cette punplie t u’étions- 
nous pas cou venu i d’un autre 
mod - de combat.

s’empêcher, tont en marchant, de et miss Ward le regardait à la 
r marquer mille petits dét xi s d robée; elle a^ait une robe blan- 
qu’il n’eût peut e'*tre as aperçu ch-*; et des fleurs de jasmin étoi- 
daus u ie situation h ibituelle. liaient ses cheveux. Qu’elle était

j
Don Felipe Altavilla éta t d’u

ne bravoure éprouvée, il ne re
doutai' au monde qu 1 la jettatu- 
re, et ce combat aveugle, qui eù' 
fait frissonner tout autre d épou
vante, ne lui causait pas le moin
dre trouble ; il ne* faisait ainsi 
que jou r sa vie à pile ou face, 
et n’avait pas le désagrément d* 
voir l’œil fauve de sou ad ersai- 
re darder sur lui son regard jau-

LE COMTE DE P RIS E 
RIQCEMAUVAIS MIL Les sens que ne surveille plus jeune belle et 

l’âme, et qui s’ex rcent alors 
pour leur compte ont quelquefois 
une lucidité singulière.

Des condamnés à mort, en al
lant «u supplice,distinguent u e 
p< tite fleur entre les fentes du 
pavé; un numéro au bouton d’un 
uniforms, une faute d’ortographe 
sur une enseigne, ou toute autre 
cire instance puérile qui prend 
pour euv une importance énor-

Lee bains antiques so it au 
bout de la voie Consulaire, prèès 
de la rue de la Fortune; M. d’As
premont n’eût pas de peine à 1 s 
trouver II entra dans la salle 
voûtée qu’entour une rangée d s 
niches formée» par des atlas de 
terre cuite, supportant 
trave ornée d’enfants et de feuil
lages. Les revêtements de mar
bre, les mosaïques, les trépieds 
de bronze ont disparu. Il ne 
reste plus de l’ancienne splen
deur que les atlas d’argile et des 
murailles nues comme celles 
d'un tombeau ; un jour vague 
provenant d'une petite fenêtre 
r nde qui découpe en disque; le 
bleu du ciel, glisse en tremblant 
sur les dalles rompues du pa-

IMPRESSIONS DE VOYfl
^—îS ms doute ; nais je pensais 

que vous changeriez peut-être 
d’avis ; on ne s'est jamais battu 
de cette façon*

—Notre adresse fût elle égale 
ma position me donne sur vous 
trop d’avantages, répondit Paul 
avec uu sourire amer ; j » n’eu 

abaser. Voilà des sty-

Mon cher Bocher,
Nous voici à Nt-w-York 

grande vida. Je dirai mê 
c’est une ville très peuplée 
des monuments, d^s tem 
théâtres. Tous 1 s passant: 
affairé. On sent que ce 

j travaillent beaucoup et on 
meut d’argent.

Mon fils est émerveillé ; 
y ait pas qu’il pût exister a 
des pen on nés aussi oc:up 
matin il me disait encore 

—Mais à qu’elle heure e 
là déjeunent ils f 

Nous nous provenons 
rues incognito. D’ailleur 
avouer que mon nom n’a 
une grande popularité, 
cri vaut, ainsi que celui de 
sur le registre de notre 
pensais enchanter le chef 
blissement ; il se content!

XIIIXII

(Suitei
O# marche comme dans un 

rêve au milieu du passé ; ou lit 
en lettre-: ronges, à l’angle des 
rues l'affiche du spectacle du 
jour !—seulement 1 ; jour est pas
sé depuis plus de dix sept siècles. 
Aux clartés naissantes de l’aube, 
les dansens*»s peintes sur les 
murs semblent agiter leurs cro 
taies, et du bout d - leur pied 
blanc soulever comme une écu
me rose le bord de leur draperie 
croyant sans doute que les lam
padaires se rallument pour les 
orgies du triclinium ; les Ve-nus, 
les Satyres, les figures héroïques 
ou grotes iues. animées d’uu ra 
y >n. essayent de rem -lacer les 
habitants disparus, et de faire 
à la cité mo te une population 
peinte. Les ombres colorées 
tremblent k long des parois, ei 
l'esprit >eut quelqu s minutes 
se prêter a l'illusion d’une fan
tasmagorie antique. M.ûs ce 
jour-là, au grand effroi des lé
zards, la sérénité matinale de 
l'ompei fut troublé • p tr uu vi 
siteur • trange; une voiture s’ar
rêta à l'entrée de la voix des 
Tombeaux: Paul en descendit 
et se dirigea à pied vers le lieu 
du rend- z-vous.

Il était e i a 'ance, et bien qu’il 
dût être pr- o upé d’autre chose 
que d’arehéologie, il ne pouvait

Vers deux heures de l’après- 
midi, une bande de touristes an
glais, guidée par un cicerone, vi
sitait les ruines de Pompéï; la 
tribu insulaire composée du pè
re, de la mère, de trois grandes 
filles, d**jà parcouru d’un oeil 
glauque et froid, où se lisait, ce 
profond t nuui qui caractérise la 
race I ritanmque, l’amnhithéàfre, 
le théâtre de tragédie et de 
chaut, si curieusem ut juxtapo
sés; le quartier militaire, crayon- 

l’oisiveté

Les deux combattants brandi
rent leurs couteaux, t 
choir qui les reliait l’ui 
tre dans s ;s ép tiss s ténèbres, se 
teu lit fortement. Par un mou- 
x oment instinctif. Paul «*t le 
comte avaient rejeté leu” tor*e en 
arrière, seule j>ar*de possible 
dans cet étrange duel, leurs bras 
retombèrent sans avoir atteint 
autre chose que 1 - vide

Cette lutte obscure, ou chacun 
pre-sentait la mort sans la voir 
venir, avait uu caraclère horrible. 
Farouches et silencieux, les deux 
adversaires reculaient,tournaient 
sautaient, se heurtaient quelque
fois. manquant ou ‘dépassant le 
but; on n’entendait que le trépi
gnement de leurs pieds et le 
souffle haletant de leurs poitri
nes.

kts tue j’ai apportés ; examinez 
les : ils sont parfaitement pareils 
voici des foulards pour nous ban 
der les yeux.—Voy z ils so it 
épais, et ** mo i regard 
pourra p *rcer le tissu. ”

L comte Altavilla fit uu sigue 
d’acquiescement.

“ Nous n’avons pas de témoins 
dit Paul, er l’un de nous ne doit 
pas sonir vivant de cette cave. 
Ecrivons chacun un billets at
testant 1a loyaut * du combat ; 
le vainqueur le placera sur la 
poit ine du mort.

—Bonne précaution ! répondit 
avec un sourire le Napolitain en 
traçiut quelques ligues sur une 
feu ill.* de carnet de Paul qui 
remplit à son tour la formaii-

-t le mou

M. d’A<premout passa devant 
la villa d-* Diomède, le sépulcre 
de Mamuiia, les hémicycles fu
néraires, la p >rte antique d • la 
cité, les maisons et les boutiques 
qui bordent la v ne Consulaire, 
presque sans y jeter les yeux, et 
pourtant des images colorées • t 
vives de ces monuments arri
vaient â son cerveau avec une 
netteté parfaite ; il voyait tout 
et les colonnes cannelé *s endui
tes à mi-hauteur de >tuc rouge 
ou jaune, et les peintures à fres
que, et les inscriptio is tracé s 
-ur les murail es ; une annonce 
de locati >u à la rubrque s’était 
même écrite si proion dé ment 
dans sa mémoire, que ses lèvres 
en répétai nt machinalement les 
mots latins sans y attacher aucu 
ne espèce de sens,

Etait-ce donc la pen ée du 
combat qui abso bait Pmi à et 
point ? N ulieinent, il n’y son
geait même pas ; s -n esprit était 
ailleurs : - l)aus le par.oir de 
Richmond. Il tendait au commo
dore sa lettre de recommandation

de caricatures par 
iu corps de garde; le Forum, 
pris au milieu d’une reparation 
la basilique, les bordent. Tons 
suivaient en silence dans leur 
Murray les explications bavardes 
du cicerone et jetaiient à peine 
un re ard sur les colonnes, les 
fragments d-> statues, les mosaï
ques, les fie.-que a et les inscrip-

né

r.; et ren- 
d’Aspre-

ve
C’était là que les femmes de 

Pomp*î venaient après le bain, 
sécher leurs beaux corps humi
des rajuster leurs coi fin res, re
prendre leurs tuniqu -s et se sou 
rire da is 1* cuivre bruni des mi
roirs. Uue scène d’un genre bien 
diff-rent allait s’y pas-ter, et le 
sang d ;V»it couler sur le sol ou 
ruisselaient jadis les parfums.

Quelques instant après, le corn 
te Altavilla parut ; il tenait à 
la main une boite à pistol is, et 
sous le bras deux éjjées, car il 
ne pouvait croire que las con
ditions pro osées par M. Paul 
d’Aspremont f issent sérieuses ; 
il n’y avait vu qu’une raillerie 
méphistophélique, un sarcasme 
infernal.

—Ah 1 vous êtes l’aocie 
de M. Boulanger I Vous 
pensé beaucoup d’argen 
ment, voulez vous des 
plus modestes ?

J*-*u8 tout s les peines d 
à lui faire comprendre qu 
lion boulangiste ne m’i 
coûté un t-o i, que tous 
avaient été faits par une 
refu-ait de m’entendre.

—Non, me disait il, jam 
ne me ierez croire qu’un p 
desceudant de roi s’est f; 
ses dépenses de coospiri 
une femme et qu’il ne lu 
remboursé

Le m .litre de l’hô el 
vraiment réconcilié avec 
lorsque mon fils lui a eu p 
pus. Sur Cd poiul ils se ; 
Jaitement entendu» et le

(A continuer)
té.

Une fois Altavilla sentit la 
pointe de son stylets rencontrer 
quelqu-* chose; ii s’arrêta cr.iyint 
avoir tué son rival -t attendit la 
chute du corps ;—L n’avait frap- 

ue la muraille !
Pardieu! je croyais bien vous 

avoir percé do part on part, dit- 
il en se remettant en garde.

—Ne parlez pas, dit Paul, vo
tre voix m# guide. ’’ , tL ^

C la fait, 1-8 adversaires mi
rent b is lours hibits, se bandè
rent les yeux, s’armèrent de leurs 
stylets, et sais rent chacun par 
uue extrémité le mouchoir, trait 
d’uuio i terrible entre l-jura hsi-
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Le b -aa Napolitain était 
mort.
o M. d’Aspremont mit sur la 

poitrine d’ültavilla le billet j qui

— Etes-vous prêt ? dit M. d’As 
pre uont au comte Altavi la 

—.Oui, répondit le Napolitain 
d’une voix parfaitement cal-

i ne Jonc et «n plan
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